
Le mot du président

À vos agendas

•	 8 décembre : Fête de Noël
•	 10 décembre : CA
•	 17 janvier : Réunion pédagogique
•	 13 février : CA
•	 20 février : Réunion parentale

•	 Du 24 décembre au 1er janvier

► Le marché de Noël de Toulouse 
ouvre ses portes du 23 Novembre au 
26 décembre. Vous pourrez ainsi venir 
rencontrer le père noël  Place du Capitole et 
déguster tout plein de bonnes friandises !  

► ►Un spectacle d’ouverture du 
village des enfants aura lieu le samedi 
9 décembre à 19h30 entre le square du 
Général de Gaulle et la place de Carmes.

► ►Place Arnaud Bernard, du 20 au 

27 décembre, un Noël des enfants sera 
organisé. Vous y trouverez jeux gonflables, 
une patinoire, balade à poneys…

► ►Le vendredi 22 décembre à 17h30, 
le marché de plein vent de petits 
producteurs locaux des Arènes 
sera particulièrement animé et festif. 
Une tombola sera organisée par les 
commerçants du marché, animation 
musicale et rencontre avec le Père Noël 
sont au programme.

► ►Enfin, un peu plus loin et plus tôt 
(du 28 novembre au 2 décembre), venez 
découvrir le sympathique marché de noël 
de Blagnac. Il est un peu plus traditionnel 
que celui de Toulouse et composé 
d’artisans créateurs.
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Déjà plusieurs semaines que la crèche a rouvert ses portes pour 
accueillir nos petits bambins, et il faut bien le dire, après le retour 
des grandes vacances, ils ont bien changé au point que certains 
parents interloqués n’hésitent pas à demander s’il s’agit bien de 
l’enfant qu’ils avaient quitté avant l’été.

Accompagnés d’une équipe au top et toujours autant investie, les 
« anciens » ont accueillis les nouveaux venus à bâbord et tribord. 
Et petit à petit, le miracle se produit, les pleurs laissent place aux 
sourires. Les repères sont maintenant établis pour que chacun, en 
toute sécurité, prenne plaisir à venir retrouver ses amis, écouter 
des histoires, manger de bons petits plats…

Vous avez vous aussi goûté à cette atmosphère si particulière de la 
crèche si vous avez eu la chance de faire une permanence. Aucune 
d’elles ne se ressemble, et le sourire radieux de nos petits, tous 
contents de nous avoir le temps d’une après-midi, pressés ou non 
de nous présenter aux copains, suffit à nous rappeler la chance de 
ces instants privilégiés à leurs côtés.

Les repères aussi sont pris du côté des Comm’ où tout semble bien 
se passer pour que le projet de la crèche avance sereinement.

Encore très bonne année chez Rires & Grimaces et merci à tous !

Grichka (Anouk)

(Rappel : le CA reste toujours à votre écoute et disponible si vous 
avez des questions ou en cas de besoin)

Un jour à la crèche : la permanence
Pourquoi faire des permanences ?

Dès les débuts de Rires & Grimaces, les parents se sont organisés 
en faisant des permanences à tour de rôle. Il est vite apparu aux 
yeux de ces premiers parents que les enfants faisaient ainsi 
facilement le lien entre la crèche et la maison. Aujourd’hui, ce 
lien est toujours maintenu par la présence épisodique d’un 
parent pendant tout un après-midi. Ce lien permet également 
de faciliter le départ le matin, la crèche étant un lieu où le parent 
est aussi amené à passer du temps. Par ailleurs, les permanences 
présentent aussi un intérêt pour vous qui voyez votre bambin 
évoluer avec d’autres enfants et d’autres adultes.

Les parents peuvent aussi voir les professionnels « à l’œuvre ». 
Un exemple évoqué par un parent porte sur la gestion des 
conflits. Alors que nous aurions souvent tendance à mettre 
fin au conflit au plus vite, Frédérique indique que l’idéal est 
d’intervenir uniquement si besoin, si les enfants n’arrivent pas à 

trouver une solution 
seuls. L’idée est 
que les enfants 
apprennent par 
eux-mêmes à gérer 
le conflit, à utiliser 
leurs ressources 
pour trouver une 
issue.

En pratique, que doit-on / peut-on faire ?

La présence des parents est attendue de 14h30 à 18h30. Le parent 
est là pour s’occuper de son enfant avant tout, être présent à ses 
côtés et avec les autres. Le parent n’est pas responsable vis-à-vis 
des autres enfants et ne doit pas rester seul dans un espace sans 
les professionnels. A noter que nous ne pouvons pas intervenir 
pour les siestes ou le change si d’autres enfants sont présents 
dans ces salles pour ne pas les perturber.

Il est attendu des parents qu’ils aident à la préparation du goûter 
vers 16h. Cela comporte notamment la préparation du chariot 
(pichets d’eau, fruits, laitages, ustensiles, gants, etc.). Ne pas 
hésiter à utiliser des gants humides qui sortent de la machine, 
mais pas les gants bleus qui sont réservés au change. Une tâche
importante est de garder les opercules des yaourts utilisés qui 
portent les numéros de lots et de les mettre dans le seau de 
la cuisine pour la traçabilité en cas de soupçon d’intoxication 
alimentaire. Un petit coup de balai / éponge après le goûter est 
souvent le bienvenu !

Vers 17h30, on peut commencer à ranger et tenir compagnie 
aux enfants encore présents, car il n’y a alors plus que 2 
professionnels, souvent occupés à accueillir les parents.

Enfin, la com’com’ rappelle qu’il existe 2 appareils photos à votre 
disposition pour immortaliser les rires et les grimaces !
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La recette d’automne
Risotto au potimarron
La courge, c’est indéniablement une des stars de l’automne. Si tu es, toi aussi, un fan 
inconditionnel de cucurbitacée (oui, oui, c’est comme ça qu’on dit !) ou si tu ne sais pas 
quoi faire des potimarrons qui pourrissent au fond de ton panier Amap ou de ton jardin, 
voici une recette gourmande qui nous a été concoctée par notre Samira, la nouvelle 
cuisinière de Rires et Grimaces (bienvenue à elle !).

Véritable puit d’idées savoureuses et astucieuses, Samira s’est faite un plaisir de nous initier 
aux recettes sucrées et salées à base de courge.

En voici une donc, pour laquelle le potimarron est conseillé, même si butternut et autres 
variantes de courge feront l’affaire aussi.

Recette :
Faites revenir à feu doux le riz dans une casserole avec de l’huile 
d’olive, jusqu’à ce que les grains deviennent transparents ou 
translucides.  Rajoutez les oignons et l’ail coupés finement. Coupez 
le potimarron et les carottes en lamelles, et faites-les revenir dans 
le riz. Entretemps, vous aurez préparé le bouillon avec le cube dans 
une casserole à part. 
Rajoutez le bouillon dans le riz et les légumes, petit à petit.  Cuisez 
à feu doux, tout en rajoutant du bouillon et en mélangeant très 
régulièrement.
En fin de cuisson, rajoutez la ricotta et le parmesan.
BON APPETIT !!!                                    

 

 Ingrédients :
•	 ½ potimarron
•	 2 carottes
•	 3 oignons
•	 2 gousses d’ail
•	 500 gr de riz à risotto (arborio ou carnaroli)
•	 1 bouillon cube
•	 1 boîte de fromage ricotta (fromage frais italien)
•	 80 gr de parmesan râpé

LES ANIMATIONS DE NOëL À TOULOUSE

retour de la rÉunion pÉdagogique de bâbord prÉsentÉe par frÉdÉrique



Zoom sur l’équipe
Entretien avec nathalie, référente des grands à tribordRires et Grimaces, l’histoire en anecdotes !

les bons plans du quartier

Nathalie, comment a commencé ton aventure avec Rires et 
Grimaces ?
J’ai passé un entretien avec Mathieu, je me rappelle encore de 
cette première rencontre. Après cet entretien il m’a dit qu’il me 
rappellerait mais je n’y croyais pas trop, souvent cela n’arrive 
pas ; pourtant il l’a fait ! Cela m’a beaucoup plu. Je n’ai pas été 
prise sur le moment car il avait proposé le poste à quelqu’un 
d’autre ayant plus d’expérience en crèche, mais il m’a rappelé 
un mois plus tard pour me proposer un poste, j’étais ravie.
J’ai commencé mon aventure par un contrat à mi-temps 
pendant deux ans, puis je suis passée à plein temps et ça fait huit 
ans que je suis chez Rires et Grimaces.
Ça faisait très longtemps que je voulais faire ce métier, j’étais 
plus destinée à être ATSEM mais on me le déconseillait, et moi 
j’écoutais toujours ce qu’on me disait. Arrivée a un certain âge, 
je n’ai écoutée que moi même, c’était vraiment ça que je voulais 
faire alors j’ai entrepris de passer mon CAP toute seule.
C’est pas facile de parler de moi !

Qu’est ce que tu aimes dans ton métier ? 
Tout ! J’adhère vraiment au projet de la crèche, quand j’ai 
intégré Rires et Grimaces en tant que salariée, j’ai regretté de 
ne pas y avoir inscrit mes enfants. J’apprécie beaucoup l’aspect 
parental, que l’on place l’écoute de l’enfant au cœur de tout et 
que l’enfant soit considéré en tant que personne à part entière. 
Le fait que les parents soient très proches de la crèche, qu’ils 
participent à des permanences, cela me semble être une bonne 
approche pour que les parents comprennent comment ça se 
passe dans la crèche et qu’ils puissent partir sereins au travail. 
Ce fonctionnement me convient très bien dans ma vision en 
tant que maman comme en tant que professionnelle, et je crois 
que si je travaillais ailleurs et autrement, cela me gênerait. 
C’est ma première expérience en collectivité mais je me suis 
toujours occupée d’enfants. Auparavant j’ai gardé des enfants 
au domicile des parents ou à mon domicile, notamment pour 

dépanner les parents de l’école de mes enfants comme je ne 
travaillais pas.  En plus, 
je suis issue d’une famille 
nombreuse et je suis la 
dernière de ma fratrie. 
J’ai donc été Tatie très tôt 
: à 4 ans j’ai eu mon 1er 
neveu ! J’aidais beaucoup 
ma mère quand elle les 
gardait. 

Souhaites-tu partager 
quelque chose de toi 
qui pourrait expliquer 
un peu ce qui te 
caractérise ?
J’ai des origines 
portugaises, mon papa a 
fui la dictature de Salazar. Il est parti en premier et maman a suivi 
avec quatre enfants dans les bras, deux ans après. Je suis très 
admirative d’elle : qu’elle ait eu ce courage de prendre le train 
et nous amener, alors qu’elle ne savait même pas lire ni écrire 
pour qu’on puisse avoir un avenir meilleur que ce qu’ils ont 
connu. Moi je suis née après, une fois qu’ils étaient en France, 
à Toulouse.

Et pour finir, quelques anecdotes de Rires et Grimaces ?
Les enfants sont très rigolos dans ce qu’ils peuvent dire. On a un 
cahier dans lequel on note entre collègues les phrases rigolotes 
que disent les enfants. J’en ai pas qui me viennent à l’esprit là 
tout de suite (peut-être un projet une prochaine édition de la 
feuille de chou :) )
J’ai aussi fait une petite chanson qu’on chante tous souvent à 
tribord pour que les enfants patientent. « Je gratte la table, je 
suis le petit chat, miaou miaou ».

Le livret d’accueil (à disposition de tout 
internaute sur le site de la crèche) ainsi que 
l’entretien de Mathieu publié dans le N°6 
de la Feuille de choux (2016) permettent 
de se faire une idée des grandes étapes et 
changements qu’ont marqué l’évolution de 
Rires et Grimaces.
Cette fois-ci, nous vous proposons de 
reconstruire ce parcours collectif singulier 
en l’agrémentant d’anecdotes et de 
souvenirs (merci Mathieu, encore une 
fois !).

Tout commence au début des 
années 1980, lorsque des jeunes 
révolution… euh…parents s’organisent en 
crèche sauvage : à cette époque, un petit 
collectif de 10 enfants est accueilli par les 
parents qui se relayent 3 par 3, dans un 
appartement rue Saint Jean dans le quartier 
des Carmes. Les valeurs qui animent le 
fonctionnement parental de Rires et 
grimaces sont alors l’autogestion, la liberté 
dans le respect de chacun, et le souci de 
consensus. Ce mode d’accueil spontané 
où les parents jouent un rôle central a été 
encadré juridiquement par la loi du 24 août 
1981, qui le nomme « crèche parentale »  : 
c’est ainsi qu’en 1981, le groupe de parents 
intègre une première Educatrice de Jeunes 
Enfants (EJE) à mi-temps, en tant que 
responsable technique, et qu’en 1982 Rires 
et Grimaces pointe officiellement le bout 
de son nez.

L’année 1986 est aussi une étape 
importante  : d’une part, une 2ème EJE 
est recrutée, et s’opère alors une nouvelle 
organisation de l’accueil avec une 
éducatrice le matin, une l’après-midi, et 
une demi-journée de permanence pour 
chaque famille  ; d’autre part, les parents 
définissent des « tâches » (les ancêtres 

de nos commissions !) pour veiller au bon 
fonctionnement de la crèche.
Ces changements appellent à une réflexion 
collective sur le projet de la structure, qui 
reste très lié à l’implication des parents sur 
le plan éducatif, en étroite collaboration 
avec les EJE. Un premier document sur le 
projet éducatif est rédigé : le « consensus 
pédagogique » en est le fil conducteur.
Entretemps, la demande de locaux auprés 
de la mairie pour une installation à Saint-
Cyprien se concrétise en 1993. Avec l’aide 

de l’ensemble 
des parents, 
la crèche 
aménage en un 
week-end au 3 
rue Quilméry. 
Désormais, la 
crèche accueille 
16 enfants et 
e m b a u c h e 
du personnel 
supplémentaire  : 
une 3ème EJE 

vient renforcer les rangs, mais aussi des 
personnes en contrat aidé, avec un objectif 
de mixité culturelle.
Et « jusqu’ici, tout va bien », dirait l’autre.

Mais entre 1995 et 1996 la crèche 
traverse une phase critique et risque 
même de fermer ses portes : des difficultés 
budgétaires font que, pendant 2 ans, 
les temps de travail des salariés ont été 
réduits  ; puis la reprise des contrats aidés 
permet de nouveau au fonctionnement de 
la crèche de reprendre plus sereinement et 
de pérenniser le projet pédagogique.

En 2000, la présence masculine, déjà 
assurée par l’investissement des pères 
lors des permanences, est renforcée 
par l’embauche d’un EJE nouvellement 
diplômé, qui devient le référent du groupe 
des grands : eh oui, cela fait déjà 18 ans pour 
Mathieu, qui nous a récemment confié 
avoir revu l’année dernière une ancienne 
petite de R&G qui se préparait à passer son 
Bac (ça rajeunit pas tout ça ;) ) !
Mathieu monte alors à bord du navire, qui 
à l’époque n’avait pas de bureau, enfin… 
où un bureau avait été équipé d’une table 
verte (qui sert aujourd’hui encore pour la 
pause café) dans le… local à poussettes ! Il 
passe d’ailleurs son entretien d’embauche 
dans la chambre du dodo des enfants, pour 

vous dire… Puis la même année, la « crèche 
1.0 » achète pour la 1 ère fois un ordinateur 
(avant 2000 il y en avait pas, maintenant il 
y en a 3) !

2007 est l’année de l’adoption de la 
Convention Collective des Centres Sociaux 
et Socio-Culturels du 4 juin 1983, mais aussi 
de l’étude du projet de réaménagement 
des locaux vieillissants et non conformes 
aux normes en vigueur. Finalement, dans la 
perspective du futur déménagement prévu 
pour 2010 dans les actuels locaux situés rue 
Gazagne, la crèche entame en une réflexion 
commune entre parents et équipe autour 
d’un projet qui sera entièrement retravaillé 
lors de commissions de travail ad hoc.
Ce sera une année de «  chantiers  » qui 
conduira à la décision de changer de statut 
et à celle d’augmenter les effectifs des 
enfants accueillis, au vu du nouveau lieu 
proposé par la mairie rue Gazagne.
Voilà donc que la « Crèche parentale Rires et 
Grimaces » devient une « crèche associative 
à gestion parentale  », et qu’elle accueille 
désormais 28 enfants. Ils monteront à 
bord du bateau en étant repartis en deux 
unités multi-âges, Babord et Tribord.  

En 2010, notre Mathieu passe de matelot-
EJE à capitaine-directeur, suite à la décision 
prise par l’assemblée parentale, qui est une 
décision voulant garantir la primauté de 
la vision éducative sur le management. 
Mais la plus connue des légendes urbaines 
made in Rires et Grimaces raconte que ses 
multiples compétences vont bien au delà de 
la gestion des plannings et la coordination 
des activités pédagogiques  : l’année du 
déménagement, une ancienne présidente 
de la crèche a en effet pu bénéficier de ses 
services lors de son…accouchement !

Depuis janvier 2016, l’accueil passe à 
32 enfants et à partir de là, les conditions 
de navigation sont celles que nous 
connaissons  : les courants et les vents 
viennent parfois rendre le voyage plus 
périlleux et remettent au goût du jour les 
discussions autour du
projet pédagogique de la crèche, de son 
évolution, et de sa pérennisation.
Il n’empêche que ce projet singulier nous 
tient à cœur, et que l’envie de trouver des 
solutions compatibles avec ses valeurs 
fondatrices est là : longue vie à Rires et 
Grimaces !

Le « Making of » d’une crèche singulière

L’hiver s’installe peu à peu à Toulouse, mais la ville rose continue de bouillir grâce aux bons plans du quartier que nous vous avons 
concoctés !
►Envie de boire un verre ? Vos enfants se feront un plaisir de vous servir un thé à la dinette de la ludothèque Allée, à Patte d’oie, 
située rue du Tchad, mais vous avez un raccourci par la rue de Cugnaux. Ouverte jusqu’à 18h30 du mardi au samedi avec une équipe 
tip top, elle permet le jeu sur place et le prêt de jeux. Vous trouverez un espace dédié aux plus petits.

► Besoin de se poser  ? Pourquoi ne pas aller bouquiner les albums de la 
médiathèque de Saint Cyprien qui a enfin ré-ouvert ses portes, avec un nouveau 
service : le prêt d’instruments de musique.
► Tournez la tête  ! Le beau manège situé au Jardin Raymond VI est une pièce 
unique, œuvre d’art collective réalisée en 1994 sous la direction artistique de 
François Delarozière (on n’a pas fini d’en parler  !), il vous embarquera dans un 
univers créatif inspiré de l’imaginaire de Jules Verne.
► Et si une petite faim venait à surgir, n’oubliez pas que le restaurant, salon de 
thé du musée des abattoirs : « l’Hémicycle » est un endroit apprécié par les petits 
et les grands. Tout est fait maison à partir de produits frais et les enfants peuvent 
gambader à leur guise sur l’esplanade du musée.
Alors, « EN AVANT MOUSSAILLON ! TONNERRE DE BREST ! »

Le Beau Manège - Compagnie La Machine


